
 



 

 

«si ton ami te dit qu'il a rêvé la nuit, c'est qu'il a eu un 
endroit pour dormir» 

Le grand cœur de Siaka Diakité, Président de l'OIA Café-Cacao, dévoilé 
à Duékoué 

Duékoué, 25 juillet 2026 — Retour sur un moment d'émotion et de vérité lors de la première Journée 
Nationale de l'OIA Café-Cacao (JNOIACC) 

Il y a des instants, dans la vie d'une organisation naissante, où un homme 

cesse d'être un simple dirigeant pour devenir la voix d'une filière tout 

entière. Ce moment, la Côte d'Ivoire agricole l'a vécu à Duékoué, lorsque 

Siaka Diakité, Président de l'Organisation Interprofessionnelle Agricole 

de la filière Café-Cacao (OIA) et Président du Comité d'Organisation de 

la JNOIACC, a pris la parole devant une foule immense, portée par 

l'émotion d'un défi relevé. 

Un chef comblé, un leader qui a fait mentir les sceptiques 

Ils étaient plus de 10 000 producteurs et acteurs de la filière rassemblée 

à Duékoué, en un temps record. Une mobilisation à la hauteur de 

l'ambition de l'OIA, et que peu de responsables auraient pu réaliser avec 

une telle aisance. Face à cette marée humaine venue des quatre coins du 

pays, Siaka Diakité n'a pas caché sa fierté. On a vu, ce jour-là, un chef 

comblé — un leader dont le visage rayonnait de la joie du devoir 

accompli, celle qui ne trompe pas, celle des grands bâtisseurs qui voient 

enfin leur œuvre prendre corps. 

Mais avant la fierté, il y a eu la gratitude. Car Siaka Diakité est resté, 

envers et contre tout, un homme reconnaissant. Reconnaissant envers le 

Président de la République, dont la vision a permis la création de l'OIA. 

Et c'est dans cet élan de gratitude qu'il a livré une phrase que seuls les 

sages savent prononcer, une sentence à la sagesse populaire ivoirienne, 

aussi simple que profonde : 

« Si ton ami te dit qu'il a rêvé la nuit, c'est qu'il a eu 
un endroit pour dormir. » 

 



 

 

Une sagesse, un message : le rêve devenu réalité 

Derrière cette formule empruntée à la tradition orale se cache une vérité 

limpide : on ne rêve que lorsqu'on a d'abord trouvé où poser sa tête. Le 

rêve de l'OIA — cette filière café-cacao enfin structurée, organisée, 

entendue — n'a pu se réaliser que parce que ses bâtisseurs ont eu, eux 

aussi, un toit sous lequel s'abriter : le soutien indéfectible du Président 

de la République, l'accompagnement du Ministre de l'Agriculture, et la 

présence constante de celui que Siaka Diakité appelle, avec un respect 

touchant, son grand frère : Yves Koné Brahima, Directeur Général du 

Conseil du Café-Cacao (CCC). 

Yves Koné Brahima, le grand frère bâtisseur 

Si le Gouvernement a porté la vision de la création de l'OIA, sa 

concrétisation, elle, porte la signature d'un homme : Yves Koné Brahima. 

Le Directeur Général du CCC n'a ménagé aucun effort pour donner corps 

à cette organisation, accompagnant chaque étape avec la rigueur et la 

disponibilité d'un véritable compagnon de route. 

Ce jour-là, à Duékoué, l'acceptation du parrainage par le Ministre et la 

présence effective du DG du CCC — tous deux mobilisés sur le terrain — 

ont été salués comme des gestes forts, dignes d'une reconnaissance 

appuyée. Et c'est avec des mots à la fois solennels et fraternels que Siaka 

Diakité a tenu à rassurer le DG du CCC, dans un moment de vérité rare 

dans la vie institutionnelle ivoirienne : 

« Monsieur le Directeur, il ne faudrait pas regarder 
le comportement de chacun de nous. Il faut regarder 
les intérêts. Donc on tient à vous aider, et vous 
pouvez compter sur nous. » 

Un moment d'émotion sincère, qui aura eu le mérite de clarifier 

durablement les rapports entre l'OIA et le CCC, et de faire taire, 

définitivement, les rumeurs de dissension qui circulaient autour de cette 

relation institutionnelle. 



 

 

L'homme du consensus 

Au-delà des mots, il y a eu les actes — et les actes, à Duékoué, ont parlé 

plus fort que tout discours. La présence remarquée des principales 

organisations syndicales et des autres Organisations Professionnelles 

Agricoles (OPA) a témoigné, avec éclat, de ce que Siaka Diakité incarne 

avant tout : l'homme du consensus. 

Il n'a d'ailleurs pas caché sa joie de voir tous les collèges de l'OIA 

impliqués, unis, mobilisés autour de l'organisation de cette Journée 

Nationale. Une unité qui ne doit rien au hasard, mais tout à un leadership 

rassembleur. 

L'OIA a démontré sa force 

À Duékoué, l'OIA n'a pas seulement organisé un 

événement : elle a démontré, aux yeux de tous, sa 

représentativité et sa capacité à faire consensus au sein 

de son Conseil d'Administration. Une prouesse 

collective, mais qui porte incontestablement 

l'empreinte du leadership de Siaka Diakité, l'homme qui 

aura su, en si peu de temps, transformer une vision 

présidentielle en un mouvement populaire de plus de 10 

000 âmes, uni autour d'un même rêve : celui d'une 

filière café-cacao enfin debout, organisée, et fière. 


